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Passionnant ä bien des egards, ce livre agace parfois par une trop grande indul-
gence face ä Maritain. Le compagnonnage etroit avec l'Action francaise et
l'antisemitisme du Maritain «premiere maniere» sont evoques avec une grande retenue,
ce qui minimise l'opportunisme de l'attitude de 1926. Quant ä l'ouverture de Maritain,

sa curiosite des autres, Chenaux montre qu'il s'agit souvent d'un esprit de
Sympathie reelle, mais il lui prete des couleurs trop angeliques: la correspondance
avec Journet, publiee recemment, revele aussi le caractere terriblement sectaire et
manoeuvrier du noyau dur de cette mouvance neo-thomiste.

D'un point de vue methodologique, on regrettera l'aspect parfois decharne de
certaines demonstrations, surtout dans la deuxieme partie du livre, oü l'auteur
oppose des textes ä d'autres, sans que ces textes soient rapportes ä des positions,
notamment ä l'interieur de ce lacis de rapports de pouvoir que forme l'Eglise
catholique... Mais peut-etre etait-ce beaueoup demander ä Chenaux qui, travaillant
dans une perspective comparative ä l'echelle de la francophonie europeenne, a

dejä du digerer et organiser une matiere considerable.
Lors de la sortie de ce livre, assez logiquement, la presse a surtout mis en

evidence le chapitre sur la Suisse. II n'y a lä rien de vraiment nouveau pour qui a lu les
articles que Chenaux avait dejä consacre ä ce theme, mais il faut insister sur
l'aspect stimulant de cette partie de l'ouvrage: en meme temps qu'il offre une synthese
solide de ce que l'on sait, l'auteur decouvre en effet au passage de magnifiques
themes de recherche. Les conversions au catholicisme en Suisse romande, ou la
biographie du pere-abbe de l'Abbaye de Saint-Maurice Joseph Marietan, par
exemple, autant de sujets de these bien seduisants... Alain Clavien, Lausanne

La Banque Seilliere-Demachy. Une dynastie familiale au centre du negoce, de la
finance et des arts, 1798-1998. Sous la dir. de Raymond Dartevelle. Paris, Perrin et
Fondation pour l'Histoire de la Haute Banque, 1999, 240 p.

La Fondation pour l'Histoire de la Haute Banque, creee par la Banque de Neu-
flize, Schlumberger, Mallet en 1997, a pour finalite la conservation et la valorisa-
tion du patrimoine historique de Haute Banque en France. Elle vient de publier un
magnifique livre-catalogue d'une exposition consacree ä la Banque Seilliere-Demachy

qui comporte plusieurs etudes d'histoire financiere et bancaire signees par
des historiens de renom comme Louis Bergeron et Alain Plessis. Les contributions
touchant le röle des Seiliiere dans Findustrialisation francaise sont dues ä Nicolas
Stoskopf et Jean-Francois Beihoste. L'ouvrage richement illustre est divise en trois
parties.

La premiere souligne l'essor et les mutations de la dynastie des Seilliere, dont les

origines de la prosperite se nichent dans les fournitures aux armees et une belle
reussite industrielle dans les Vosges, financee en partie par les banquiers suisses
conduits par la banque Ehinger de Bäle, qui surent tirer profit du boom cotonnier
des annees 1832 ä 1837 avant la crise. Les relations familiales et les cercles de sociabilite

mettent en evidence les liens de solidarite qui permettent ä ces preneurs de
risques de naviguer au fil des retournements de conjonctures. Cette premiere partie

se termine avec un catalogue soulignant l'enracinement regional d'une elite
manufacturiere et financiere. La richesse des notices merite d'etre rappelee par
leur mise en valeur d'une iconographie de qualite.

La seconde partie centree sur la banque, l'industrie et les investissements puise
ses informations inedites dans la correspondance des deux freres Adolphe et
Eugene Schneider, qui montre l'etroitesse des liens entre le Creusot et le banquier
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Francois-Alexandre Seilliere (1782-1850) qui participe activement aux debuts
industriels des Schneider avant de devenir plus tard la banque du groupe Wendel.
Une teile longevite dans le financement de l'industrie metallurgique presente,
pour Jean-Francois Beihoste qui en retrace les peripeties, un caractere exceptionnel

dans l'histoire des banques frangaises. Alain Plessis retrace les grandes options
de la Maison Seilliere-Demachy dans le contexte financier des annees 1840-1930.

Apres une belle reussite dans le financement des chemins de fer, la banque figure
parmi les premiers actionnaires du Credit immobilier des freres Pereire sous le
Second Empire avant de prendre d'importantes participations dans la Banque de
Paris et des Pays-Bas. Charles-Adolphe Demachy (1818-1888) entre en 1874 au
Conseil de regence de la Banque de France, cette election marque la consecration
des Seilliere-Demachy, la seule firme bancaire d'origine catholique du XIXe siecle

ayant perdure jusqu'ä nos jours. Le catalogue de cette seconde partie apporte des
details interessants sur ces generations d'entrepreneurs et ces banques d'affaires
avec des notices originales sur les societes qu'ils ont creees.

La troisieme partie consacree ä l'Art et la Banque presente l'oeuvre du peintre
Pierre-Antoine Demachy (1723-1807) et celle du photographe Robert Demachy
(1859-1936), tete de file du mouvement pictorialiste, dont les principales creations
sont abondamment commentees dans le dernier catalogue. Un album de
photographies des membres eminents de ces dynasties croisees, des genealogies des
families Seilliere et Demachy, une Chronologie de la Banque et une bibliographie
sommaire donnent de bons points de reperes de l'histoire bicentenaire de cette
banque, originaire de la Lorraine catholique, qui sut rapidement s'integrer aux
milieux parisiens de la Haute Banque. Relevons cette mentalite pionniere dans ses

investissements, des toiles ä la siderurgie, puis des chemins de fer ä l'electricite.
Etroitement associee ä deux grandes familles d'industriels, les Schneider et les

Wendel, la banque Seilliere-Demachy va jouer un röle important dans le developpement

de l'economie frangaise en financant en partie les grands projets de ces
deux dynasties phares de l'histoire industrielle frangaise. Ces differentes contributions

montrent une fois de plus l'importance de financement des banques dans les

grands projets industriels et leur responsabilite determinante dans les periodes de
crise abordees avec precision par les divers auteurs. Enfin, mentionnons que la
Federation pour l'Histoire de la Haute Banque a su s'entourer des meilleures plumes
capables d'ecrire pour le grand public. Frangois Jequier, Lausanne

Michael Matheus (Hrsg.): Fastnacht / Karneval im europäischen Vergleich. Stuttgart,

1999. Mit 42 Abb., 4 Diagrammen und 6 Tab. Mainzer Vorträge 3).
Der von Michael Matheus, Professor für Landeskunde an der Universität

Mainz, herausgegebene Sammelband resultiert aus einer 1997 abgehaltenen
Vortragsreihe zum Thema Fastnacht und Karneval. An der Universität Mainz gehört
dieses Thema zu den langfristigen Forschungsprojekten des Faches Volkskunde
(vgl. Matheus, Einleitung, S. 7), was sich auch in dieser - wenngleich konzeptionell
interdisziplinär beabsichtigt - Vortragsreihe widerspiegelt. Zu den volkskundlichen

Untersuchungen kommen Betrachtungen von historischer bzw. kulturhistorischer

Seite, die Sicht eines Soziologen sowie eines Autodidakten (involvierter
Zeitzeuge).

Der Herausgeber weist im Vorwort darauf hin, dass vergleichende Untersuchungen

zum Karneval bisher eher selten sind. Hier nun sollte «Gerade der
Vergleich die wechselvolle Geschichte und vielfältigen Ausprägungen des Festes in
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